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Chroniques 

Chronique de l'Abbaye 
par les chanoines Olivier Roduit et Jean-Bernard Simon-Vermot 

D'un abbé à l'autre 

Le mercredi 10 mars, Mgr Henri 
Salina, notre abbé, nous apprend 
qu'il a demandé au Saint-Père la per­
mission de remettre ses fonctions à 
des forces plus jeunes; le pape a 
accepté cette démission et l'a nom­
mé administrateur apostolique de 
l'Abbaye sede vacante jusqu'à la prise 
de possession de son successeur. 
Certes le poids de 29 ans d'abbatiat 
se faisait quelque peu sentir, pour­
tant la raison déterminante a été 
l'état de santé de notre Père-Abbé. 
Nous savons combien souvent il a dû 
s'absenter pour subir des opérations 
chirurgicales, ce qui n'a d'ailleurs en 
rien altéré sa sérénité, son humour, sa 
fidélité à de multiples tâches accom­
plies avec une grande compétence 
pastorale et théologique. Mais cette 
décision, qui a «mûri longuement 
dans la prière et la consultation» de 
bien des personnes, nous écrit-il, a 
paru finalement sage. Pour notre 
abbaye, elle représente évidemment 
un grand changement et un tour­
nant. En rendant grâce au Seigneur 
pour tout ce que notre cher Père-

Abbé nous a apporté, au sein de la 
communauté comme dans le Terri­
toire abbatial et l'Église qui est en 
Suisse, nous implorons les lumières 
de l'Esprit Saint pour qu'il nous 
éclaire, lors du prochain Chapitre, 
dans le choix du futur Abbé. 

Notre nouveau pasteur 

Le vendredi 14 mai, Mgr Henri 
Salina faisait connaître la lettre sui­
vante: 

J'ai l'honneur et la joie de vous 
communiquer ce qui suit: 

Le Saint-Père ayant accepté ma 
résignation de la charge d'Abbé de 
Saint-Maurice (10 mars 1999), le 
Chapitre général de l'Abbaye s'est 
réuni en séance solennelle, en la 
Basilique d'Agaune, le lundi de 
Pâques 5 avril 1999; il a procédé à 
l'élection d'un nouvel Abbé. 

A été élu le chanoine Joseph 
Roduit qui sera ainsi le 94e Abbé de 
Saint-Maurice. 
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Le Pape Jean Paul II a confirmé 
cette élection. L'Abbé de Saint-
Maurice, étant, en effet, Abbé terri­
torial (c'est-à-dire un Ordinaire du 
lieu) pour l'Abbaye et son Territoire, il 
est équiparé à un évêque diocésain. 
L'Abbé est donc membre de droit de 
la Conférence des évêques suisses. 

La transmission canonique de la 
juridiction du soussigné à son succes­
seur aura lieu dans la semaine du 
26 au 30 juillet a. c; la bénédiction 
abbatiale de Monseigneur Joseph Ro­
duit sera célébrée le samedi 31 juillet 
1999. 

Puisse l'Abbaye de Saint-Maurice 
d'Agaune (âgée de 1484 ans!) servir 
encore l'Église, le peuple de Dieu qui 
lui est confié, avec constance et zèle. 

Saint-Maurice, le 12 mai 1999 
Henri Salina Ev. Adm. apost. 

Les Échos de Saint-Maurice re­
viendront plus longuement sur cet 
événement. Nous reproduisons pour 
l'instant le curriculum vitae de notre 
nouveau pasteur. 

Curriculum vitae 
de Mgr Joseph Roduit 

Joseph Roduit est né à Saillon, un 
village médiéval de la plaine du 
Rhône en Valais, dans le diocèse de 
Sion, le 17 décembre 1939. Il a fait 
ses écoles primaires à Saillon, avant 
de fréquenter le Collège de l'Abbaye 
de Saint-Maurice où il suivit les cours 
de la section littéraire et obtint sa 
maturité de type B en 1960. 

En novembre de cette même 
année, il s'est présenté à l'Abbaye de 
Saint-Maurice à l'issue de son école 
de recrues. A la fin de son noviciat, 
il a fait sa profession temporaire le 
24 novembre 1961. 

Sa formation théologique fut la 
suivante: trois ans d'études à la 
Faculté de Théologie de l'Université 
Catholique de Fribourg et deux ans 
à l'Athénée Pontifical Angelicum à 
Rome où il obtint une licence en théo­
logie en juin 1966. 

Il fit sa profession solennelle le 
15 novembre 1964 entre les mains de 
son Supérieur S.E. Monseigneur 
Louis-Séverin Haller, Abbé de Saint-
Maurice et Évêque titulaire de 
Bethléem, présent à Rome en raison 
du Concile. 

Ordonné prêtre le 4 septembre 
1965, il fut tour à tour vicaire à 
Vollèges (1966-1970) puis curé de 
Bagnes (1970-1984). Élu Prieur de 
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l'Abbaye et nommé Vicaire général, il 
entra en fonction le 28 août 1984 et 
resta en charge jusqu'en août 1994. 
A ce moment-là, il fut nommé Maître 
des novices, tout en gardant des 
cours d'Instruction religieuse au Col­
lège de l'Abbaye. 

Il a été président de la Conférence 
des Ordinaires Romands (COR) de 
1987 à 1994, capitaine aumônier 
dans l'armée suisse de 1970 à 1995, 
Vicaire primatial de la Confédération 
des Chanoines Réguliers de Saint 
Augustin de 1992 à 1998. Il a fonc­
tionné aussi comme aumônier de la 
Communauté des Sœurs de l'Œuvre 
Saint-Augustin à Saint-Maurice, Rec­
teur du Sanctuaire de Notre-Dame du 
Scex et est engagé dans la Pastorale 
familiale du diocèse de Sion et du 
Territoire abbatial. Il assure aussi le 
poste de Délégué interdiocésain ro­
mand pour le Renouveau charisma­
tique. 

Au fil des jours 

Nous accueillons donc dans la joie 
notre nouvel abbé à qui nous formu­
lons nos meilleurs vœux pour un fruc­
tueux ministère et nous disons toute 
notre reconnaissance à Mgr Salina. Et 
maintenant, reprenons le fil des jours 
écoulés depuis la dernière chronique. 

Les 4, 5 et 6 décembre, le Re­
nouveau dans l'Esprit en Suisse a 
organisé à Saint-Maurice une session 
sur le thème: «Puisque l'Esprit nous 
fait vivre, laissons-nous conduire par 
l'Esprit!» Le Père R. Cantalamessa, 
religieux capucin bien connu, en est 
l'invité principal. Il donne plusieurs 
conférences et prédications 

hautement appréciées par les centaines 
de participants de toute la Suisse. Mgr 
Martin Gächter, évêque auxiliaire de 
Bâle, préside la messe pontificale du 
dimanche matin. 

La soirée du 7 décembre est tradi­
tionnellement consacrée en Valais à 
la prière pour le respect de la vie. 
Après une illumination du sentier qui 
monte à Notre-Dame du Scex par des 
milliers de lumignons rouges, une 
veillée de prière à Saint-Sigismond 
prépare les fidèles à la fête de 
l'Immaculée Conception. Le mouve­
ment «Oui à la vie», la communauté 
Myriam de la Mission et le chœur de 
jeunes Agapè de Martigny aident 
chacun à mieux prendre conscience 
du sens chrétien de la famille. Dépla­
cement à la Basilique ensuite, où la 
messe est concélébrée à 22 heures, 
présidée par Mgr Pierre Farine, 
évêque auxiliaire de Genève, toujours 
heureux de reprendre contact avec 
l'Abbaye. 

Les célébrations de Noël sont pré­
sidées à la Basilique par Mgr André 
Perraudin, ancien archevêque de 
Kabgayi au Rwanda, qui a toujours 
gardé des liens très amicaux avec 
notre communauté. Dans ses homé­
lies, il nous parle, en dépit de ses 85 
ans, avec une âme jeune et enthou­
siaste autant qu'avec une foi pro­
fonde du mystère de l'Incarnation. A 
tel point que, comme cela se fait en 
pays de mission où il a longtemps 
vécu, toute l'assemblée applaudit 
l'Enfant de la crèche. Nous regrettons 
cependant l'absence de notre Père-
Abbé dont l'état de santé a nécessité 
une hospitalisation et une bonne 
convalescence durant les mois de 
novembre à janvier. 
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Au matin du nouvel an, M. le 
Prieur préside la messe en l'absence 
de Mgr Salina. En son nom, il adresse 
les vœux de la communauté aux 
autorités civiles de Saint-Maurice et 
aux nombreux fidèles présents. 

Le 9 janvier, en début d'après-
midi, nous accueillons les membres 
du Conseil communal pour les sou­
haits mutuels de bonne année. Le 20, 
traditionnellement, nous recevons le 
Conseil d'État, Mgr Norbert Brunner, 
évêque de Sion, et le chanoine Tor­
nay, délégué du Prévôt du Grand-
Saint-Bernard. 

Le 2 février, en la fête de la Pré­
sentation du Seigneur, les religieuses 
et religieux du Bas-Valais se retrou­
vent à l'Abbaye pour une célébration 
toute d'intimité et de joyeuse lu­
mière. Chants, textes et rites ont été 
soigneusement préparés par le Cen­
tre romand de liturgie; ils évoquent la 
lumière du Christ qui ne s'éteint pas, 
et dans son homélie, Mgr Salina 
ajoute que le Christ est aussi un 
modèle d'obéissance pleine d'amour 
à tous les vouloirs du Père manifestés 
à travers les événements. Après la 
célébration, une collation au Foyer 
franciscain rassemble un bon nombre 
de religieux et religieuses et crée une 
atmosphère sympathique. 

Fidèle à la coutume, Mgr Salina 
nous donnait le 21 mars, sa lettre pas­
torale de Carême, dont voici quel­
ques extraits. 

«Voici... ma dernière lettre pasto­
rale... Bien sûr, en quasi trente ans, 
bien des choses ont changé. Ce qui 
n'a jamais changé en ce temps-là, 
croyez-le bien, c'est la joie profonde 

que j'ai eue à vous rencontrer les uns 
et les autres en diverses circonstances 
de notre vie ecclésiale. (...) Je ne veux 
en tous cas pas faire un retour en 
arrière, je désire vous encourager à 
regarder avec confiance en avant! 
(...) Je vous prie d'être extrêmement 
attentifs non seulement à cette an­
née-ci où nous voulons prier davan­
tage pour les vocations et qui est l'an­
née du Père, mais aussi attentifs à la 
grâce qui nous est offerte par la pro­
chaine célébration d'une Année jubi­
laire en l'An 2000.» Mgr Salina ter­
mine sa lettre par une citation du 
pape Jean-Paul II tirée de sa bulle d'in­
diction du Jubilé, citation qui rend 
bien actuel le souvenir de nos martyrs 
thébains: «La mémoire des martyrs 
est un signe permanent, mais aujour­
d'hui particulièrement éloquent, de 
la vérité de l'amour chrétien. Il ne faut 
pas oublier leur témoignage. Ils ont 
annoncé l'Évangile, donnant leur vie 
par amour.» 

Travaux 

La métamorphose du collège se 
poursuit lentement. Finis les murs gris 
et les sols noirs! Les façades exté­
rieures blanches présentent mainte­
nant des fenêtres encadrées d'un 
beau rouge grenat. Les sols des cou­
loirs sont devenus bleus. Les halls pré­
sentent de magnifiques plafonds et le 
grand corridor est bordé de vitrines 
décoratives. Des pyramides ont été 
amenées un jour par hélicoptère, 
pour remplacer les vieilles coupoles. 
En décembre, un ascenseur a été ins­
tallé, à la disposition des élèves handi­
capés et des personnes âgées. Les tra­
vaux se poursuivent aujourd'hui par 
la restauration de la salle de spec­
tacle. 
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A l'Abbaye même, la salle dite du 
«billard» a fait peau neuve, et juste à 
côté, l'obscure cave à fromage a été 
transformée en un beau local. Au 
premier étage de l'aile principale de 
l'Abbaye, la chambre qui faisait face 
aux escaliers est devenue un espace 
lumineux, ce qui aère agréablement 
le grand couloir, au bout duquel a été 
placée une belle statue ancienne de la 
Vierge. Bientôt le local des archives 
sera rénové et l'ancienne biblio­
thèque aménagée en salle capitu­
laire. 

Les stalles de la basilique 

Nos stalles: quelle beauté, et com­
bien le souvenir d'une prière multi­
séculaire y est attaché! Construites 
entre 1703 et 1706 par maître 
Alexandre Mayer et son fils Jean-
Pierre, leur état matériel laisse fort à 
désirer. On dit même qu'elles 

menacent de s'écrouler. Il devient urgent 
de les restaurer. M. Claude Veuillet, 
ébéniste spécialisé, a fait une étude 
sérieuse de l'état actuel des stalles. Il 
vient en parler à l'Abbaye, nous expli­
quant, diapositives à l'appui, le travail 
sournois des insectes et les moyens 
de réparer les dégâts. Mais il faudra y 
mettre le prix... 

Nos récollections 

Fidèlement, la communauté ab­
batiale se met une fois par mois en 
silence du vendredi soir au samedi à 
midi, méditant à partir d'une confé­
rence proposée par un confrère. Au 
mois de novembre, commentant la 
fresque de la salle de théologie, M. 
J.-B. Simon-Vermot nous invite à 
renouveler notre vie religieuse. En 
décembre, M. Joseph Roduit nous 
fait un exposé solide et substantiel sur 
le Saint Esprit en trois approches: 
anthropologique, biblique et patris­
tique. Les trois rendez-vous suivants 
sont animés par les méditations de 
M. Gabriel Ispérian qui parle de 
l'Esprit Saint. 

Musique 

Le 22 novembre, l'Ensemble vocal 
de Saint-Maurice donne à la Basilique 
un concert de la sainte Cécile en 
témoignage de reconnaissance en­
vers M. Marius Pasquier, à l'occasion 
de ses 80 ans. La majorité des pièces 
chantées et jouées ce soir sous la 
direction de M. Pascal Crittin sont des 
oeuvres liturgiques et sacrées de no­
tre confrère, mais le concert s'achève 
par la belle Ode à Sainte Cécile de 
Henry Purcell. 
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Le dimanche 13 décembre, pour 
marquer le 50e anniversaire des Jeu­
nesses culturelles du Chablais-Saint-
Maurice, un remarquable concert de 
Noël est offert par l'Orchestre du 
Collège et des J. M., avec la parti­
cipation du Choeur du Collège, du 
Choeur-Mixte et de l'Ensemble Vocal: 
dirigé par Jan Dobrzelewski, cet im­
posant ensemble nous fait entendre, 
soutenu par une prestigieuse pia­
niste, Ariane Haering, des pièces de 
Mozart (l'ouverture Idoménée et un 
concerto), et de Beethoven. 

Pour clore les festivités de leur 
50e anniversaire, les Jeunesses cultu­
relles du Chablais-Saint-Maurice pré­
sentent le 21 mars leur traditionnel 
concert de la Passion. Il est entière­
ment consacré à un chef-d'œuvre 
d'Anton Dvorak, Stabat Mater. Sous 
la direction précise, exigeante, pleine 
de feu de M. Jan Dobrzelewski, un 
vaste ensemble formé par l'Orchestre 
du Collège et des J. M., et par des 
chanteurs réunissant l'Ensemble vo­
cal, le Choeur du Collège et le Chœur-
Mixte de Saint-Maurice, plonge les 
auditeurs très nombreux dans une 
méditation intense de la compassion 
de Marie. L'attention ne se relâche 
pas pendant une heure et demie, les 
quatre solistes faisant ressortir les 
accents souvent poignants de ce 
texte latin avec lequel nous a familia­
risés une belle mélodie grégorienne. 

En mars, les manifestations musi­
cales se multiplient: dans le cadre du 
festival d'orgue donné sous les aus­
pices de la Fondation Georges Cra­
mer, trois concerts ont lieu à la basi­
lique: le mercredi 10 mars, Luigi 
Celeghin, de Rome, joue des pièces 
de musique italienne; le mercredi 

suivant, M. l'abbé Hans Leitner, orga­
niste à Passau, nous fait entendre une 
œuvre de Marcel Dupré: c'est un 
commentaire musical du Chemin de 
Croix écrit par le poète Patrice de La 
Tour du Pin; le texte de chacune des 
quatorze stations, d'abord lu par Mgr 
Henri Salina, est ensuite interprété 
par l'orgue. Enfin le 24, M. Georges 
Athanasiadès joue à l'orgue des 
œuvres de musiciens de divers pays 
d'Europe, notamment de Haydn, 
Bach et Mozart - des morceaux que 
l'on entend souvent au cours de nos 
célébrations liturgiques, mais que 
l'on se plaît à goûter dans une am­
biance un peu différente. 

Nos confrères 

MM. Roland Jaquenoud et 
François Roten ont été nommés 
conjointement maîtres de chœur. 

En remplacement de notre nouvel 
abbé, M. Roland Jaquenoud a été 
nommé maître des novices. 

Nous prions toujours avec nos 
confrères hospitalisés MM. Emma­
nuel Gex-Collet à Troistorrents, Jean-
Marie Theurillat et Michel Jolissaint 
au Foyer Saint-Jacques à Saint-
Maurice. 

Nous avons appris le décès de 
notre ancien confrère M. Raymond 
Boillat, qui depuis de nombreuses 
années se dévouait comme prêtre 
diocésain dans le centre de la France. 
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Publications 

M. Joseph Putallaz a publié un 
livre autobiographique intitulé 
L'aumônier du barrage. Mauvoisin 
1951-1958 dans lequel il raconte 
principalement son ministère auprès 
des ouvriers engagés à la construc­
tion du grand barrage du fond du Val 
de Bagnes. Ce livre a paru aux 
Éditions Favre à Lausanne (1998, 
159 pages). 

Le 4 janvier dernier, M. Giovanni 
Polito a présenté à l'abbaye le CD-
Rom qu'il a réalisé avec Mlle Marie-
Jeanne Coloni. Rome et le Monde. 
Histoire, sagesse, art a été préparé 
pour les pèlerins qui se rendront dans 
la Ville éternelle lors du Jubilé 2000; il 
contient des données artistiques, his­
toriques et religieuses d'une grande 
richesse. (Coproduction Éditions du 
Signe, Albagraf et Victory Interactive 
Media). 

Nos défunts 

Le chanoine Martin Rey 
(16 nov. 1907-16 nov. 1998) 

Pour la 4e fois cette année le 
Seigneur appelle à lui un de nos 
confrères: le Père Martin Rey, qui 
était hospitalisé depuis plusieurs années 

au Castel Notre-Dame de Martigny, 

nous quitte le 16 novembre, jour 
de son 9 1 e anniversaire. Toute sa vie 
sacerdotale a été consacrée à l'apos­
tolat missionnaire en Inde, dans la 
mission du Sikkim confiée à notre 
Abbaye. Né en 1907 à Lens, il fit une 
partie de ses études secondaires au 
collège de Saint-Maurice, où il obtint 
une maturité classique. Entré au novi­
ciat de l'Abbaye en 1928, il y fit 
profession l'année suivante, et fut 
envoyé à Rome pour ses études théo­
logiques à l'Université Angélique. 
C'est à Rome qu'il fut ordonné 
prêtre, le 20 avril 1935; quelques 
mois plus tard, il s'embarquait pour le 
nord de l'Inde, où il rejoignit ses 
confrères missionnaires. Il fut curé de 
Mariabasti puis de Pédong; partout, il 
se dévouait avec une foi intense, 
sachant payer de sa personne. Il visi­
tait les familles par tous les temps, 
organisait la vie paroissiale des 
chrétiens, développait la liturgie en 
langue népalaise, formait des caté­
chistes. Ce zèle pastoral, dans lequel 
se manifestait son tempérament 
ardent et combatif, ne l'empêchait 
pas d'aimer la nature, dans laquelle il 
admirait «les merveilles de Dieu»; il 
était porté aussi à la réflexion intellec­
tuelle et à la contemplation: il aimait 
approfondir des problèmes théolo­
giques, et souvent, en le visitant dans 
son presbytère, on le trouvait plongé 
dans la Somme de saint Thomas 
d'Aquin ou dans la Divine Comédie 
de Dante. Grand connaisseur du né­
pali, il traduisit dans cette langue 
l'Imitation de Jésus-Christ et une Vie 
des Saints. A Pédong également, il fut 
longtemps directeur de l'École Saint-
Georges, qui compte plus de mille 
élèves venus de toute la région pour 
des études correspondant à notre 
maturité. 
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En 1989, sentant que ses forces 
déclinantes ne lui permettaient plus 
d'assumer sa tâche, il accepta de ren­
trer définitivement au pays, où, après 
quelques mois passés dans la com­
munauté de l'Abbaye, il fut accueilli 
au Castel Notre-Dame de Martigny. Il 
y passa ses dernières années dans la 
sérénité et la prière, achevant d'offrir 
au Seigneur une vie qu'il avait entiè­
rement consacrée à son service. 

Le chanoine Jean Deschenaux 
(19 février 1910 - 2 janvier 1999) 

M. Jean Deschenaux est né à 
Fribourg le 19 février 1910, dans une 
famille originaire de Romont et dé­
vouée à la cause publique. Après ses 
études primaires à Fribourg, il fait ses 
études secondaires au Collège de 
l'Abbaye jusqu'au diplôme de Matu­
rité. Répondant à un appel pressant 
du Seigneur à se consacrer à Lui, il 
entre au Noviciat des Chanoines et 
fait sa première profession religieuse 
le 14 septembre 1929. Il est ordonné 
prêtre le 17 mars 1934, après ses 
études de théologie. Jeune prêtre, il 
est nommé professeur au Collège, 
dans les classes commerciales. Ses 
supérieurs, au vu de ses capacités, lui 
demandent d'entreprendre en même 
temps des études universitaires en 
sciences commerciales, études qu'il 

couronne par l'obtention de la 
licence. 

Et pendant 33 ans, il va marquer 
des générations d'élèves par son 
esprit fin, cultivé, parfois un brin 
caustique, et sa compétence pédago­
gique; leur laissant le souvenir d'un 
professeur précis et apprécié, exi­
geant mais juste et compréhensif. 

Outre sa vive intelligence, il possé­
dait quelques talents artistiques, no­
tamment musicaux, qui lui ont per­
mis, aussi dans ce domaine, de servir 
la communauté comme organiste à la 
Basilique et flûtiste à l'Orchestre du 
Collège. Son esprit méticuleux, son 
goût de la précision et des choses 
bien faites le conduiront à une vraie 
passion pour les trains, les locomo­
tives, les horloges qu'il avait le souci 
de maintenir toujours à l'heure. Ce 
même goût en fera le responsable 
liturgique dans la préparation des 
futurs prêtres, pour l'acquisition pré­
cise des gestes rituels de la messe. De 
nombreux confrères en ont un souve­
nir souriant et reconnaissant. 

En 1967, il assurera la fonction de 
Prieur et de Vicaire Général. En 1970. 
on le voit bibliothécaire de l'Abbaye 
et aumônier de la Clinique Saint-
Amé. En 1975, à l'âge de la retraite, il 
met encore sa générosité sacerdotale 
et sa belle expérience au service des 
paroisses. Il sera auxiliaire paroissial à 
Aigle jusqu'en 1990. Cette année-là, 
un ictus cérébral met fin à ses activités 
et le conduit à la Clinique Saint-Amé, 
dans un état bien diminué. En 1997, 
en raison de la nouvelle organisation 
des hôpitaux valaisans, il est accueilli 
au Foyer Saint-Jacques à Saint-Mau­
rice, où il meurt paisiblement le 2 jan­
vier 1999. 
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C'est toute cette vie, riche de mille 
et une manières, mais vie surtout de 
dévouement sacerdotal et de travail 
au service des autres, que nous 
confions au Seigneur, Maître de nos 
vies, avec notre merci de nous l'avoir 
donné et nos intercessions pour le 
repos de son âme. 

Michel Borgeat 
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Cette chronique a été close à la fin 
mars 1999. 
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